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e Far West (Ouest lointain) devient le Far East (Est lointain ou Extrême-Orient) en Chine. Pourquoi cet amal-
game ? Parce que, comme au pays des Cow-boys, ici beaucoup est à construire et à structurer : la loi et les 
règles sont étrangères, esbroufe et népotisme sont à tous les coins de rue, ce qui rend les rapports avec nos 

interlocuteurs tout à fait particuliers. Visite de fournisseurs rime avec beuverie et lit garni… bref, décalage et impré-
vus garantis. 

L 
LES PROTAGONISTES 

Rubrique qui vous plait beaucoup : « les histoires incroyables et extraordinaires de Porcinet, Linn et Julia » ; les 
collègues d’Hélène et de moi. 

Julia qui gagne 400€/mois, a acheté un sac de voyage griffé français d’une valeur de 200€ et des dessous pour 
180€… cela s’appelle vivre au-dessus de ses moyens. Tant pis si l’on mange des nouilles à chaque repas, l’image 
que l’on renvoie est bien plus importante. 

Linn se couche à 21h et se lève à 8h. La Miss regarde beaucoup de dessins animés ce qui lui permet de rester une 
fillette que tout surprend. Steven vient souvent dans mon bureau en courant et jette une feuille sur mon clavier 
d’ordi. Quelle discrétion. Un après-midi, en revenant au bureau, il a eu un accident avec un moustique… en effet, 
celui-ci lui est rentré dans l’œil gauche ! Il a voulu aller à l’hôpital pour une petite intervention chirurgicale… 

Après avoir appris que nous pouvions payer les salaires automatiquement chaque fin de mois sur nos comptes 
bancaires, mes collègues chinois ont été heureux tout l’après-midi.  

L’informaticien sent tellement mauvais, que l’on passe la bombe désodorisante juste après son départ. Dans le hall 
des douanes où l’odeur d’urine domine, des employées font des pas de danse. Véridique ! 

Notre timoré comptable parle du nez et semble passer un examen à chacun de nos entretiens. L’hiver, il porte un 
pull sous la chemise de son costume. 

Un commercial trentenaire, à l’air chafouin, vêtu d’un costume et de petites lunettes rectangulaires roses, a mangé 
comme un vrai cochon : il mettait les fruits de mer entiers dans sa bouche, les broyait, puis recrachait les déchets 
sur la nappe. Un véritable pourceau d’Épicure ! Un autre parade fièrement avec une veste en fourrure d’hermine à 
mille euros ! Tant pis si sa virilité en prend un coup.  

Symbole d’une organisation et de services publics pas encore au point : les rues non salées après des chutes de 
neige. Résultat : les gens sortent peu, les taxis et véhicules se font rares. A l’approche de la nouvelle année, nous 
avons reçu des cartes de vœux originales avec un morceau de fourrure qui n’est pas sans rappeler le poil du rat… 

Les Chinois font tout pour ne pas payer leurs impôts et ne se soucient pas des réglementations ou lois. Cela ne les 
gênent pas de faire de faux documents. La preuve en est par la résolution d’un problème de statut avec un des-
sous de table. C’est tout de même inquiétant, car il aurait pu y avoir une incidence sur l’environnement ou la sécuri-
té. En plus des données statistiques, les certifications n’ont que peu ou prou de valeur.  

24 HEURES CHRONO 

Réveil à 5h20, le taxi vient me chercher à 6h, arrivée à l’aéroport à 7h, décollage à 8h, arrivée à Shanghai à 9h20, 
achat du ticket de train à 10h30, deux heures d’attente à la gare et repas à Mac Do, départ pour Changzhou à 
12h30, arrivée à 13h30. Une heure de route pour aller à l’usine, à 14h40 début de la visite, à 17h retour en ville, à 
18h début du dîner, à 20h karaoké, à 23h dodo, à 24h début des songes. 

 
* pour des raisons ‘‘commerciales’’ cette newsletter s’intitule ‘‘Le Far West Jaune’’ alors qu’il aurait été plus pertinent de l’appeler ‘‘Le Far 
East Jaune’’.  
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29EME AUDIT DE FOURNISSEUR 

Chapitre tant attendu par les lecteurs du chapeau de ce récit : Porcinet et moi sommes al-
lés visiter un fournisseur à Ningyang, perdu dans la campagne du Shandong.  

Pour faire les 400 Km, nous avons loué une voiture (copie chinoise des Toyota), pour un 
coût de location (80€), d’autoroute (27€) et d’essence (45€ : 0,5€ le litre). Cette voiture 
‘’diesel‘’ coûte 12 000€ neuve. Nous devons être en 5ème pour atteindre 100km/h. 

Conduire en Chine n’est pas une sinécure : absence de marquages au sol et de panneaux 
de direction, des piétons, cyclistes et véhicules partout et sans lumière la nuit. 

Sur la belle autoroute toute neuve, nous avons croisé en tout et pour tout une vingtaine de véhicules en six heures. 
La campagne chinoise est déprimante : aucune verdure, de la terre battue à perte de vue. 

DINER 

Après avoir visité l’usine et contrôlé nos achats (ils travaillent seulement avec le téléphone et le fax !), nous som-
mes allés boire au restaurant avec, accessoirement, des plats pour éponger… un vicieux alcool de riz à 38º, qui 
‘’tue’’ après trois heures. Plus il est léger, moins il est cher et plus les effets sont retardés. Ce jour-là, nous sommes 
repartis avec deux cartons de six bouteilles. 

Nous avons touché le fond en matière de ‘‘ganbei’’. Ce sont de vrais poivrots, ils se saoulent à l’alcool de riz. On 
nous a servi des cigales fries ! Huit plats pour quatre personnes ne suffisant pas, ils ont insisté pour commander un 
pigeon par convive. N’en ayant plus, on nous a servi un petit poussin sauvage. 

Ils me disent être un bon buveur, c’est la preuve qu’ils ne connaissent pas beaucoup de ‘‘longs nez’’. Comparé a 
eux, ils feraient bien de faire attention à cette face qui les fait rougir et transpirer. 

J’ai cru que notre hôte d’un soir était ventriloque parce qu’il parlait sans ouvrir la bouche. Après une plaisanterie, 
j’ai aperçu son horrible dentition. 

LIT GARNI  

Le bouquet a été la prostituée dans la chambre sans nous demander notre avis. J’ai poliment refusé, pas Porcinet. 

Retour en arrière. Il est 20h lorsque j’essaye de connecter mon Mac dans la chambre. N’y parvenant pas, je vais 
frapper à la porte de la chambre de Steven. Surpris, il me crie d’attendre. Il appelle un technicien de l’hôtel et sem-
blant occupé, il me demande d’attendre dans ma chambre. Le technicien fait des va et vient dans ma chambre et 
laisse la porte ouverte. Alors que j’attends sur le pas de la porte, je vois une charmante demoiselle s’arrêter puis 
frapper à la porte de Porcinet, non sans me faire un clin d’œil avant de rentrer. Trente secondes plus tard, la scène 
se reproduit mais avec une autre chambre…  

Je retourne devant mon ordi lorsque soudain, une dame rentre dans ma chambre et ferme la porte. Je fais 
l’innocent en lui demandant ce qu’elle veut. Elle me répond en Chinois qu’un de mes amis lui a demandé de 
m’accompagner. Je lui rétorque que je n’ai besoin d’aller nulle part… l’humour chinois à ses limites. Elle prend ses 
aises et s’allonge sur le lit. Je lui dis que je n’ai pas besoin de compagnie. Alors qu’elle téléphone à Steven pour lui 
expliquer la situation, j’entends une voix féminine en fond. Il n’y a pas de doutes, Porcinet prend du bon temps 
avec une asiatique. Pauvre p’tit père, pinté comme il était, il n’allait pas lui faire bien de mal ! 

Nous faisons la causette durant cinq minutes. Très curieux sur sa vie, j’apprends qu’elle est rémunérée 20€ pour 
45 min. Diantre ! Il y avait une ambiance petit frère grande sœur. Je lui ai dit de garder son argent malgré la non 
consommation. Elle était plus âgée et plus corpulente que votre humble narrateur, vêtue de noir et coiffée de longs 
cheveux raides. 

Elle est repartie avec l’image du français romantique. Mon égo, en revanche, en a prit un coup du fait qu’il m’ait été 
proposé une fille aussi laide (sic). Ils pensaient que tout était bon à prendre et que je n’avais aucun goût. J’ai eu 
l’impression que je devais consommer sans mot dire. 

Le lendemain, j’ai fait celui qui ne savait pas pour Steven et lui ait dit que je n’avais pas besoin 
‘’d’accompagnatrices’’. Il a fait l’innocent surpris.  

Les Chinois se défoulent lors des voyages d’affaires : cuites et gonzesses. Les visites de fournisseur en Chine, 
c’est le stupre, c’est la fornication… rendez des comptes à Yahvé !  
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DIFFERENCES FOURNISSEUR/CLIENT DIFFERENCES FOURNISSEUR/CLIENT 

Le fils d’un fournisseur a étudié les maths plusieurs années en Nouvelle Zélande. Il n’a pas du sortir du China 
Town car il ne peut presque pas parler Anglais. Son père est ennuyait car sa copine est plus riche qu’eux. Dans ce 
cas alors, ce sera la femme qui ‘’dirigera’’ le foyer. Le fiston ne pourra pas ‘‘enfiler des poulettes comme des per-
les’’ autant que papa ! Tout ne va pas si mal pour eux, le business roule comme sur des rouleaux et des roule-
ments, puisqu’ils ont élargit leur usine de 10 000m2, investit dans des machines et se sont fait un petit plaisir : un 
4x4 Volvo importé a 70 000€. 
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Nous sommes allés dans un restaurant-verrière avec plantes tropicales, fontaines et sculp-
tures sur bois et pierre, dont un Bouddha de cinq mètres. J’ai goûté pour la première fois à 
du crocodile : viande rouge, os et peau ; meilleur que le serpent. Les autres plats étaient 
très ordinaires. A huit nous avons bu six bouteilles d’un vin rouge pas très bon. Porcinet a 
prétexté de bientôt vouloir faire un enfant avec sa femme pour ne pas boire d’alcool. Il se 
tint donc coi. Durant le repas de petits apparatchiks locaux, sans pouvoir, sont venus fiè-
rement faire ganbei avec nous (surtout avec le ‘’long nez’’). 
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Le lendemain nous sommes allés rendre visite à un client. Ici pas question d’inviter qui que ce soit, on ne plaisante 
pas, pas de familiarité. Retour sur terre garanti. Toutefois, avoir de meilleurs prix que nos concurrents ne garantis 
pas que nous emporterons l’offre. Parfois, après accord sur le prix d’achat, le fournisseur augmente celui-ci prétex-
tant s’être trompés. Il est indispensable de tisser une bonne relation avec les acheteurs. Cela tombe bien, Porcinet 
a un bon ‘‘feeling’’ avec une acheteuse…  
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HELENE EN VOYAGE D’AFFAIRE HELENE EN VOYAGE D’AFFAIRE 

Même Hélène y a eu droit. Elle est allée cinq jours à Shanghai avec ses employeurs pour parti-
ciper à une exposition. Pour l’occasion elle s’est achetée des bottes et des chemisiers pour 
être à la hauteur de l’événement. Elle a prit goût à être regardée, elle s’est faite draguée dans 
l’avion (pour son 20ème vol) et reluquée au stand par les exposants voisins et des prospects !  
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RETOUR A LA NORMALE RETOUR A LA NORMALE 

Alors qu’Hélène était dans un taxi, celui-ci a été percuté par un camion. Après avoir vérifié qu’elle allait bien, non 
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Après ma femme, ce fut mon tour d’être violemment accidenté. En effet, j’ai claqué, un peu trop brusquement, la 
porte de la douche, celle-ci a éclaté en mille morceaux. Un éclat de verre a entaillé un de mes pouces.  
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J’ai eu un 4ème prof de Mandarin en moins d’un an. Une charmante demoiselle de Mongolie intérieure, agréable à 
regarder… J’ai du lui faire peur car elle n’est restée que deux jours. Dieu merci, mon cher Wang m’a été rendu ! 
Ensemble on rigole bien, je le taquine sur sa coiffure et fait des blagues que bon nombre de Chinoises, trop coin-
cées, ne comprennent pas.  
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La sœur d’Hélène s’est bien fait arnaquée par un inconnu rencontré sur QQ (MSN chinois). Lors de la première 
rencontre, ce charmant jeune homme lui a demandé de lui prêter 10€, pour payer des soins à un ami. Le lende-
main, il lui a demandé d’utiliser son téléphone portable pour appeler cet ami. Il est allé dehors pour téléphoner, 
puis… à oublier de revenir…  
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Les jeunes étudiantes serveuses à KFC (fast food américain) gagnent 0,25€/heure ! Elles n’ont pas le droit de tra-
vailler plus de 5h/jour. Elles gagnent donc 20€/mois… alors que d’autres choisissent une branche qui rapporte au-
tant en 45 min. 
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A bientôt, pour la 50ème newsletter, qui fera l’objet                  
du Best of de ces quatre dernières années. 
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 Alex online 
 

☯ Photos d’usines chinoises l ici l 
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